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• Littérature
400e anniversaire de la

mort de CervantesL'Espagne commémorecette semaine les 400 ans dela mort du plus célèbre deses écrivains, Miguel de Cer-vantes, par des centaines demanifestations, culturellesou insolites, et une contro-verse... déclenchée par Sha-kespeare.L'auteur de "Don Quichotte"est mort le 22 avril 1616 àMadrid mais l'anniversaire atoujours été célébré le 23,jour de son enterrement, etdate du décès de son grandconfrère britannique Wil-liam Shakespeare.
•Livre
Les libraires "fous" défient
la crise Crise, e-books, piratage,plate-formes Web... Aucunemenace ne freine l'ardeur delibraires "fous" de Barce-lone, capitale littéraire dumonde hispanophone, qui seréinventent pour créer devéritables centres culturels.Montserrat Serrano, joyeusepropriétaire de la librairie+Bernat, est l'une d'entreelles.Pour +Bernat, la journéemondiale du livre, ce samedi23, sera très spéciale: elle fê-tera l'anniversaire de sonagrandissement il y a sixans, en pleine crise, poursauver un commerce fondéen 1978 et au bord du gouf-fre. Montserrat Serrano aquitté son local de 40 mètrescarrés pour s'installer dansl'établissement voisin, unancien sex-shop, et y ouvrirun café-librairie.•Disparition
Prince, le mystère perdureL'autopsie de Prince a dé-buté vendredi, un examenqui devrait percer le mys-tère enveloppant la mort, à57 ans, du génie de la pop,entourée de rumeurs sur unpossible abus de médica-ments opiacés.•Sécurité
Les Obama conduits par...
le prince PhilipSi le service chargé de laprotection du président Ba-rack Obama est d'ordinaireparticulièrement réticent àle voir monter dans une voi-ture non blindée, il a fait uneexception vendredi pour lareine Elizabeth II et le princePhilip.C'est au volant d'un impo-sant 4x4 noir que le princePhilip, 95 ans en juin pro-chain, est venu avec sonépouse la reine Elizabeth IIpour accueillir les Obama àla descente de leur hélicop-tère à proximité du châteaude Windsor."Je dois dire que je n'ai ja-mais été conduit par un ducd'Édimbourg auparavant. Jepeux dire que c'était uneconduite toute en douceur",a déclaré ensuite BarackObama lors d'une confé-rence de presse communeavec le Premier ministre bri-tannique David Cameron.

Ici et ailleurs

Rassemblés par SNN

LA circulation est restéecoupée une bonne partiede la matinée de jeudi àNtoum, sur la Nationale 1,au point kilométrique 44plus précisément. Et pourcause, les populationsexaspérées par le mauvaisétat de la route à cet en-droit, caractérisé par devéritables cratères trans-formés en flaque d'eau

dont la profondeur ne ces-sent d'augmenter, y ontérigé des barricades. Ce quia rendu impossible la cir-culation pendant desheures, obligeant non seu-lement les riverains vou-lant se rendre d'un côtécomme de l'autre de laville, à battre le bitume,mais aussi les usagers às'armer de patience.Il a fallu l'intervention desgendarmes de la brigadede Ntoum pour que la cir-culation soit rétablie. Eneffet, les pandores ayant

fait preuve d'ingéniositépour faire baisser la ten-sion entretenue par unepopulation surexcitée et seconsidérant comme lais-sée-pour-compte. Un étatd'esprit conforté par la faitque la société retenue pourexécuter les travaux surl'axe Ntoum-kougouleu,après un premier passage,n'a pu les conduire à leurterme, les abandonnantsans la moindre explica-tion. Cette situation quidure depuis des mois a eupour conséquence, la créa-

tion des nids de poule etautres crevasses qui, au fildu temps, en raison desfortes pluies qui s'abattentces derniers temps, sontdevenues de véritables"lacs", au point où des pe-tits véhicules ne s'y aven-turent presque plus ourarement.Au bout de près d'uneheure d'échanges parfoishouleux, la raison a fini parprévaloir et les barricadesont pu être levées. Cepen-dant, les manifestants ontpromis revenir à la charge

si jamais rien n'est faitdans le sens de la reprisedes travaux. Il est à signaler que l'étatdéfectueux de la routedans la zone de Ntoum 6,oblige parfois les usagersde la route à passer par desconcessions privées, àl'instar de ce garage situédans les environs où toutpassage est conditionnépar un paiement dont lemontant varie de 500 à1000 francs en fonction dela taille du véhicule.

Les populations expriment leur ras-le-bol
Route nationale 1/ Garage sur la voie publique à Ntoum

LBON
Libreville/Gabon

Les populations en colère en discussion avec les
gendarmes, qui ont réussi à ramener le calme.
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Un aperçu des barricades érigées sur la Nationale 1. Photo de droite : Vue d'une
flaque d'eau avec un camion en panne, à l'origine de l'ire des riverains.
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Ouvert mercredi dernier, le
séminaire de formation sur
“la sécurité et la santé au
travail”, auquel prenaient
part essentiellement des
agents de l'Office des ports
et rades du Gabon
(Oprag) et ceux de Gabon
port management (GPM),
a connu son épilogue, le
lendemain, sur une note
de satisfaction affichée par
l'ensemble des partici-

pants. CETTE attitude peut se jus-tifier. D'autant que les en-seignements reçus, quitenaient sur quatre mo-dules, auront été, de l'avisgénéral des séminaristes, àla hauteur de leurs at-tentes. Au terme des tra-vaux, desrecommandations ont étéémises. En considération de laconvention C 187 sur lecadre promotionnel de lasécurité et de la santé au

Plusieurs recommandations au final
CNSS/Fin du séminaire sur la sécurité et la santé au travail

Christian KOUIGA
Libreville/Gabon

travail de l'organisation in-ternationale du travail, lesparticipants souhaitentl'organisation, au sein deleurs sociétés respectives,courant cette année, d'unecampagne de sensibilisa-tion sur les comités de sé-curité et de santé au travail.De même que la mise enplace, au Gabon, d'un ob-servatoire sectoriel sur lesrisques liés à l'activité por-tuaire. Les carences rela-tives à la collecte, àl'analyse et à la mise à dis-position des données sta-tistiques du secteur desports et rades et activitésconnexes étant tributairesde ce manquement.L'autre recommandationest un appel lancé à l'Opraget à GPM de “piloter l'orga-
nisation de la formation en
sécurité et santé au travail
(SST) des acteurs du secteur
des ports et rades, et la par-
ticipation aux activités de
l'IAPRP”. De piloter aussi la création,

par les entreprises du sec-teur des ports et rades etactivités connexes duGabon, d'un centre médicalinter-entreprises àOwendo, pour faciliter lasurveillance de la santé destravailleurs dudit secteur.Sur ce, le directeur généraladjoint de l'Oprag, JeanSimon Moukaga, clôturantles travaux en lieu et placede son supérieur empêché,mais en présence de la di-rectrice générale adjointede la Caisse nationale se sé-curité sociale (CNSS), MmeChristiane Yvonne EllaAssa, s'est félicité du nom-bre et de la qualité des par-ticipants à ce séminaire quis'achève. Toute chose qui dénote, a-t-il dit, l'importance quel'Oprag et GPM attachent àl'application des disposi-tions légales relatives à lacomposition et au fonction-nement des comités de sé-curité et de santé au travail,obligatoire pour les établis-

sements de plus de 50 sala-riés (arrêté n°006/MTEPSdu 12 avril 2010).
“L'avenir des comités de sé-
curité et de santé au travail
(CSST) dans nos deux entre-
prises dépend essentielle-
ment de vous. Votre
responsabilité est donc
grande. La qualité des dé-
bats a monté, à suffisance,
l'intérêt que les uns et au-
tres accordez aux questions
abordées tout au long de
votre séminaire. Je tiens, au
moment où s'achève celui-ci,
a exprimé toute ma grati-
tude au directeur général de
la CNSS, pour l'organisation
de cette  formation à l'at-
tention de l'Oprag et GPM.
Notre souhait est cependant
de voir ce genre de forma-
tion s'étendre aux autres ac-
teurs de la zone portuaire”,a souligné le directeur gé-néral adjoint de l'Oprag.  
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Le directeur général adjoint de l'Oprag, Jean Simon Moukaga, clôturant les tra-
vaux du séminaire. Photo de droite : Les participants au séminaire de formation

sur la sécurité et la santé au travail suivant une conférence.
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